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1. Introduction 

Les inondations (intérieures ou côtières) comptent parmi les catastrophes naturelles les plus 

dévastatrices et les plus coûteuses en Amérique du Nord (Peterson et coll., 2013; Fernández et coll., 

2018; Bakkensen et Blair, 2020). En raison de la croissance démographique et de l’augmentation des 

biens exposés dans les zones sujettes aux inondations, on s’attend à ce que celles-ci soient plus 

dévastatrices et plus coûteuses à l’avenir. L’évolution des modèles climatiques va sans doute amplifier 

cette tendance en causant des pluies plus abondantes, une augmentation du niveau de la mer, davantage 

d’inondations attribuables à des ouragans plus intenses et l’érosion des côtes (GIEC, 2012; Seneviratne 

et coll., 2012; Hodgkins et coll., 2017).  

 

Il est important de mentionner que les inondations transfrontalières touchant le Canada, le Mexique et 

les États-Unis ont eu d’importantes répercussions économiques et entraîné des pertes de vies humaines 

ces dernières années (Sturdivant et coll., 2004). Par exemple, les inondations successives causées par la 

rivière Rouge en 1997, en 2009 et en 2011 ont causé des milliards de dollars de dommages au 

Manitoba (Canada) et au Dakota du Nord (États-Unis). De la même façon, dans le bassin 

hydrographique du Rio Grande/Río Bravo, les collectivités se trouvant le long de la frontière 

américano-mexicaine continuent de subir de graves inondations (Pinson et coll., 2014).  

 

Globalement, pour pouvoir améliorer la prévention des catastrophes, les interventions en cas d’urgence 

et les stratégies de rétablissement, il est nécessaire de mieux connaître les conséquences des 

inondations sur les économies locales et régionales, et d'élaborer des méthodes permettant d’estimer 

tous les coûts qu'entraînent de telles catastrophes (Allaire, 2018). À l’heure actuelle, les méthodes 

d’établissement des coûts des dommages causés par les inondations varient grandement parmi les 

autorités fédérales, provinciales et étatiques du Canada, du Mexique et des États-Unis; de ce fait, les 

modes de quantification de ces coûts sont très différents (Cenapred, 2001; Downton et Pielke, 2005; 

Smith et Katz, 2013; McGrath, 2015; Davies, 2016; Congressional Budget Office, 2019; Bakkensen et 

Blair, 2020).  

 

Compte tenu de l’interdépendance des événements météorologiques extrêmes au Canada, au Mexique 

et aux États-Unis, notamment les inondations qui sont déjà survenues, le fait d’appliquer une approche 

trinationale harmonisée de l’évaluation des répercussions économiques peut s’avérer important pour 

renforcer la résilience des collectivités à risque tout en allouant des ressources aux activités de 

surveillance. Si l’on appliquait aux trois pays une méthode détaillée et comparable, établie d’un 

commun accord, cela permettrait aux organismes gouvernementaux d’investir systématiquement en 

vue de renforcer la résilience face aux inondations extrêmes, de limiter les répercussions économiques 

d’événements à venir et de favoriser une surveillance en temps réel des interventions en cas de 

catastrophe. Une méthodologie commune d’évaluation des coûts faciliterait par ailleurs la collaboration 

continentale en matière de recherche appliquée et ciblée portant sur les futures répercussions 

d’événements extrêmes, les activités d’atténuation des effets de tels événements, l’analyse des 

disparités sociales relativement aux coûts des inondations et aux opérations de secours, et la 

coordination des politiques entre les trois pays. Elle permettrait aussi d’exercer un suivi des coûts (au 

fil du temps et dans les diverses régions géographiques) afin d’analyser les tendances et d’établir des 

liens entre les divers événements. 

 

La Commission de coopération environnementale (CCE) a constaté que le manque d’information ne 

permettait pas d’évaluer les répercussions économiques des inondations, et a lancé un projet de 
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recherche concertée en 2019. Ce projet, intitulé Établissement des coûts des inondations et d’autres 

événements extrêmes, a réuni des représentants d’organismes gouvernementaux et d’établissements 

d’enseignement, ainsi que des intervenants du secteur privé et des collectivités. Les travaux exposés 

dans le présent document se fondent sur des discussions spécialisées entre les collaborateurs du projet; 

dont les résultat ont été publiés [en anglais] dans l’International Journal of Disaster Risk Reduction en 

novembre 2020 (https://www.sciencedirect.com/science/article/pii/S2212420920313637).  

2. Méthodes d’évaluation des coûts 

L’évaluation des répercussions économiques des inondations est un processus complexe qui nécessite 

des lignes directrices uniformes visant la collecte, l’évaluation et la présentation de l’information 

pertinente. Les coûts associés aux répercussions directes sont généralement plus faciles à quantifier que 

les coûts indirects. Les répercussions indirectes, qualifiées de pertes dans le présent document, peuvent 

durer des mois, voire des années après une inondation (Merz et coll., 2010). Globalement, les méthodes 

d’évaluation sont très variées à diverses échelles en Amérique du Nord, à savoir dans les ménages, les 

comtés, les municipalités, les États, les provinces et les pays. Nous présentons ici un bref résumé des 

méthodes couramment utilisées dans chacun des trois pays. 

2.1. Méthodes utilisées au Canada 

Au Canada, Sécurité publique Canada administre les Accords d’aide financière en cas de catastrophe 

(AAFCC), et ses bureaux régionaux facilitent l’évaluation des dommages, l’interprétation des lignes 

directrices et la surveillance des demandes d’indemnisation (Sécurité publique Canada, 2008). Trois 

principales méthodes d’évaluation des coûts des inondations utilisées au Canada ont été acceptées par 

les gouvernements, l’industrie et le milieu universitaire à divers degrés, soit les coûts des inondations 

calculés dans le cadre des AAFCC, la méthode Hazus et le modèle informatisé d’équilibre général 

(IEG). Les observations découlant de ces méthodes d’établissement des coûts des inondations sont 

présentées à l’aide de modèles axés sur les résultats, de simulations, de graphiques et de tableaux 

exposant des données. La qualité, la composition et la précision de ces résultats dépendent largement 

de la fiabilité des données utilisées (Davies, 2016). 

2.2. Méthode utilisée au Mexique 

Au Mexique, le Centro Nacional de Prevención de Desastres (Cenapred, Centre national de prévention 

des catastrophes) recueille de l’information auprès des secteurs public et privé et évalue le coût des 

dommages causés par les catastrophes naturelles ou d’origine humaine, dont les inondations et les 

sécheresses (Cenapred, 2001). Depuis 1999, le Cenapred mène des activités visant à évaluer les 

répercussions des catastrophes sur l’économie et la société dans les régions touchées, ainsi que sur 

l’économie nationale. Les évaluations sont présentées dans des séries d’ouvrages annuelles intitulées 

Répercussions socioéconomiques des catastrophes au Mexique, comprenant 20 volumes (Cenapred, 

2001). Les rapports du Cenapred résument la base de données de référence sur les répercussions 

sociales et économiques des catastrophes au Mexique, notamment des inondations, et ce, en fonction 

d’une méthode approuvée par la Commission économique pour l’Amérique latine et les Caraïbes 

(CEPALC) des Nations Unies (CEPALC, 2004). L’application pratique de la méthode de la CEPALC 

a été mise à l’essai dans différents pays d’Amérique latine et des Caraïbes, et s'est avérée très efficace 

(Bitrán et coll., 2005).  

https://www.sciencedirect.com/science/article/pii/S2212420920313637


Élaboration d’une méthode détaillée d’évaluation des répercussions économiques des inondations que subissent 

le Canada, le Mexique et les États-Unis, Résumé étendu-juillet 2021 

Commission de coopération environnementale  4 

 

2.3. Méthodes utilisées aux États-Unis 

Aux États-Unis, on demande aux organismes gouvernementaux de recueillir de l’information à propos 

des répercussions économiques des événements extrêmes survenant à l’échelle nationale et 

infranationale. Par exemple, les dommages matériels causés aux édifices résidentiels, commerciaux et 

publics; la perte de temps et la baisse de productivité; les dommages causés aux véhicules, aux 

plateformes de forage en mer et aux infrastructures publiques; les actifs agricoles touchés (les cultures, 

le bétail et le bois d’œuvre); les coûts de rétablissement après une catastrophe et d’extinction des feux 

de forêt (FEMA, 1997). La majeure partie des dommages ou des pertes enregistrés aux États-Unis à la 

suite d’inondations font l’objet de réclamations et sont examinés par des évaluateurs lorsque les 

propriétés sont assurées, principalement dans le cadre du National Flood Insurance Program (NFIP, 

Programme national d’assurance contre les inondations), qui est un programme public (King, 2011). 

Cette méthode est très précise, mais pas exhaustive, en raison du faible nombre de souscriptions à une 

telle assurance fourni par le NFIP et de leur couverture limitée (p. ex. 250 000 $). On utilise également 

divers modèles aux États-Unis pour évaluer les pertes et les dommages imputables aux inondations. La 

modélisation quantitative des risques d’inondation constitue un volet essentiel dans un cadre efficace 

de gestion de ces risques pour les gouvernements et le secteur de l’assurance (Verisk, 2019). Les 

politiques et les programmes fédéraux jouent un rôle important, car ils permettent de déterminer 

l’ampleur des pertes causées par les inondations; ils incluent les crédits alloués par le Congrès à la 

FEMA grâce au Disaster Relief Fund (DRF, Fonds de secours en cas de catastrophe) au programme de 

subventions d’aide publique de la FEMA et au programme de prêts en cas de catastrophe de la Small 

Business Administration (SBA, Administration des petites entreprises).  

3. Analyse 

3.1. Similitudes entre les méthodes d’évaluation économique 

Parmi les trois pays et dans chacun d’eux, on constate des similitudes entre les diverses méthodes 

d’établissement des coûts des inondations. Le Canada et les États-Unis utilisent tous deux la méthode 

Hazus et son modèle d’évaluation des pertes potentielles causées par les inondations. On peut 

également faire un parallèle entre l’utilisation des crédits budgétaires fédéraux aux États-Unis et la 

méthode qu’utilise le directeur parlementaire du budget (DPB) au Canada. Dans le cadre de ces deux 

approches, les organismes gouvernementaux nationaux évaluent les coûts de l’aide financière 

subséquente à une catastrophe. En outre, les modèles permettant de quantifier les risques que 

présentent les inondations et leurs répercussions sont appliqués de la même façon au Canada et aux 

États-Unis. La participation du secteur de l’assurance à titre de détenteur et d’utilisateur des données 

sur les pertes causées par les inondations est également une réalité commune au Canada et aux États-

Unis. 

3.2. Différences entre les méthodes d’évaluation économique 

Les méthodes utilisées au Canada et aux États-Unis visent un nombre limité de secteurs, mais souffrent 

également de la disponibilité et de l’accessibilité des données. Cette situation est quelque peu 

différente au Mexique, où les données sont recueillies par des organismes gouvernementaux. La 

centralisation par le Mexique de la méthode approuvée par la CEPALC de l’ONU permet d’évaluer 

efficacement les catastrophes. Cette méthode d’établissement des coûts des inondations, qui est à la 

fois unique, holistique, exhaustive, efficace et souple, diffère de toutes celles qu’utilisent les États-Unis 

et le Canada. À titre d'autre différence importante entre les méthodes d’évaluation des trois pays, on 

doit noter la présence du secteur de l’assurance privée. Par rapport au Mexique, le nombre d’assurés est 
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bien plus élevé aux États-Unis et au Canada. En conséquence, on suppose que les modèles d’évaluation 

quantitative et probabiliste des risques de catastrophe établis par les compagnies d’assurance sont plus 

importants et plus souvent utilisés aux États-Unis et au Canada.  

3.3. Disponibilité et accessibilité des données et lacunes 

Le succès ou l’échec d’une méthode d’évaluation économique dépend clairement de la disponibilité, de 

la qualité et de l’accessibilité des données et des métadonnées nécessaires à cette évaluation (par 

exemple, l’emplacement ou les coordonnées, la portée territoriale et la période couverte par les 

données). Voici certaines observations découlant de notre analyse. Premièrement, les méthodes 

utilisées au Canada et aux États-Unis visent un nombre limité de secteurs, et la disponibilité et 

l’accessibilité des données en compliquent la mise en œuvre. Deuxièmement, en raison des 

chevauchements avec le secteur de l’assurance, de nombreuses données recueillies au Canada et aux 

États-Unis sont conservées dans des bases de données exclusives et ne sont pas toujours accessibles au 

public. Troisièmement, l’accès aux données devient plus restrictif dans le cadre de toutes les méthodes, 

car celles-ci sont appliquées à une échelle géographique réduite. Des études ont révélé qu’il n’existe 

aucune norme nationale applicable à la collecte de données sur les dommages causés par les 

catastrophes naturelles aux États-Unis (NWS, 2015; Bakkensen et coll., 2017), et que cette tâche n’est 

pas confiée à un seul et même organisme. En outre, on considère généralement que les données sur les 

pertes causées par les inondations sont incomplètes et « prudentes », étant donné que les inondations 

qui ne causent pas de nombreux décès ou d’importantes pertes de biens, ou qui ne sont pas médiatisées, 

ne font souvent l’objet d’aucun signalement ou, dans certains cas, donnent lieu à un double comptage. 

Le fait que le Mexique utilise la méthode de la CEPALC facilite l’accès aux données; par ailleurs, cette 

méthode inspire davantage confiance, car elle est utilisée par d’autres pays en Amérique latine. 

4. Cadre d’une méthodologie commune et globale 

Selon l’opinion de certains spécialistes réunis lors du premier atelier consacré à l’établissement des 

coûts des inondations et d’autres événements extrêmes, la méthode de la CEPALC que l’on utilise au 

Mexique constitue le point départ idéal de l’élaboration d’une méthodologie commune. Cette méthode 

a fait l’objet d’améliorations afin d’inclure certains aspects clés, par exemple la possibilité d’offrir 

davantage de services d’urgence à la suite de pertes; ces modifications sont réparties en deux groupes 

principaux : la délimitation des répercussions et les catégories sectorielles. 

 

En premier lieu, il a été convenu de définir trois types de répercussions économiques, alors que la 

méthode de la CEPALC en utilise deux (CEPALC, 2004), à savoir les dommages directs, les effets 

indirects, et les pertes et les coûts additionnels. Cette approche serait harmonisée avec celle du secteur 

de l’assurance. La nouvelle catégorie des Effets indirects se définit comme suit : effets de deuxième 

ordre qu’ont les inondations sur les produits, le marché du travail et les logements. Ces effets ne 

touchent le bien-être social que si une inondation cause des perturbations sur le marché, par exemple 

lorsqu’il faut évacuer les logements d’un secteur avoisinant une zone inondée (Jonkhoff, 2009). On 

évalue souvent le coût des effets indirects en appliquant des coefficients préétablis aux dommages 

directs. 

 

En deuxième lieu, un certain nombre des catégories sectorielles incluses dans la méthode de la 

CEPALC ont été modifiées de nouveau en vue d’inclure de façon plus exhaustive les répercussions des 

inondations, en particulier sur le secteur social et sur les secteurs des infrastructures et des transports. 
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Par ailleurs, ces changements se sont inspirés du fait que le projet de la CCE prend uniquement en 

compte les répercussions économiques et monétaires.  

5. Principales observations 

L’évaluation de la documentation existante et les discussions entre les spécialistes lors du premier 

atelier mettent en lumière un certain nombre de problèmes liés à la disponibilité, à l’accessibilité, à la 

qualité et à la couverture spatiale des données. On peut prévoir qu’il faudra utiliser diverses méthodes, 

du moins initialement, pour combler le manque de données constaté lors de la constitution de la base 

de données de la CCE. De plus, il pourrait être difficile de garantir la comparabilité des données 

provenant de différentes sources. À long terme, on peut prévoir que les trois pays modifieront leur 

mode de surveillance et de collecte des données, de sorte que celles-ci soient facilement accessibles et 

que l’on dépende au minimum des modèles mathématiques, voire qu’on les élimine. 

6. Recommandations et recherches à venir 

Même s’il est clairement avantageux d’établir une méthodologie commune aux trois pays, sa mise en 

œuvre demeure problématique. Il faut que les dirigeants politiques, les hauts représentants de tous les 

paliers de gouvernement et de multiples organismes s’entendent pour recueillir les données et les 

métadonnées avec précision, puis pour établir un cadre ou constituer un entrepôt de données qui 

permettra de les partager en temps opportun.  

 

En lançant des débats animés à propos des politiques en vigueur fondés sur les résultats de la 

méthodologie que nous proposons, nous pourrons comparer, d’une part, les avantages du renforcement 

de la résilience des collectivités grâce à des investissements dans les infrastructures et à une meilleure 

préparation, et, d’autre part, les coûts totaux que les collectivités doivent assumer en raison des 

inondations. En examinant les compromis à faire entre les gains à court terme et la protection à long 

terme, on pourra établir des priorités à l’échelle communautaire et nationale.  

 

Les participants au premier atelier de spécialistes organisé par la CCE ont évoqué la notion 

d’« inondations extrêmes », mais ne sont parvenus à aucun consensus clair. Pour établir une définition 

des inondations extrêmes, incluant la fixation de seuils hydrologiques, sociaux et économiques, il 

faudra faire davantage de recherches et examiner plus en détail les publications existantes, tout en 

engageant des discussions ciblées avec les organismes gouvernementaux.   
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